
La fonction du θυμός dans la République

La fonction du θυμός est difficile à cerner dans la République. Cette notion renvoie tantôt à 
un naturel  aux livres II et III, tantôt à une affection proche de la colère ; au livre IV, elle désigne une 
fonction à part entière qui médiatise les relations entre la raison et le désir ; enfin aux livres VIII et 
IX,  le θυμός est associé à un genre de désirs et de plaisirs particulier, dont le philotime et le timocrate 
sont les représentants dans l’action et dans la cité. 
Devant le caractère polymorphe de cette notion, on a pu dire que cette fonction de l'âme était un 
équivalent  psychologique  ad  hoc  et  sans  consistance  réelle  de  la  classe  des  auxiliaires.  Cette 
communication  propose  au  contraire  de  donner  au  θυμός une  fonction  cohérente  et  homogène 
permettant d'expliquer aussi bien ses significations que son importance conceptuelle tout au long de 
la République. Trois hypothèses interprétatives connexes seront proposées  : 

1. Le θυμός peut se voir attribuer une fonction distincte des deux autres « parties » de l'âme, 
qu’on  appellera  une  fonction  de  « valorisation »  ;  le  θυμός est  la  fonction  de  l’âme  par 
laquelle un individu est rendu sensible à un ensemble de valeurs, l’engageant dans un mode de 
vie correspondant. 

2. En tant qu’il est une fonction de valorisation, le θυμός est intimement associé au concept de 
τιμή, notamment à travers la double figure du philotime et du timocrate. Le θυμός apparaît 
alors comme la fonction d'une activité opératoire éducable : il est ce par quoi on accorde une 
certaine valeur à un objet ou à une action en fonction de la τιμή qui lui est associée.

3. Le θυμός apparaît alors naturellement au cœur du fonctionnement de l’analogie entre l’âme et 
la cité ; il est ce par quoi les processus d’interactions entre l’individu et la cité ont lieu, qu’il 
s’agisse de la diffusion des normes sociales et de leur intériorisation, que de la manière dont 
les caractères psychologiques parviennent à modifier les structures politiques.

Ces trois hypothèses, si elles sont vérifiées, impliquent que l’ensemble du programme éducatif de la 
République repose sur la  possibilité  de donner à  l’âme une structure où le  θυμός  jouerait  un rôle 
central, dans la mesure où il est une fonction capable de contrecarrer les mouvements naturels du 
désir, tout en rendant l’individu sensible aux injonctions de la raison. 
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